
31 décembre 1944 
 
D’UNE ANNÉE A L’AUTRE 
 
De fin décembre l’an dernier à ce jour, que d’événements ! Alors, les Allemands, en Ukraine, 
étaient encore dans la boucle du Dnieper. A l’Occident, du côté français il n’y avait qu’isolement 
et silence. En Italie, se poursuivait la lente montée vers Rome. Mais, les signes avant-coureurs de 
la victoire se multipliaient ; déjà, on avait la certitude d’en sortir ; définitivement. 
 
Pourtant, un énorme point d’interrogation restait devant les yeux : le débarquement en Europe 
occidentale. Se ferait-il ? où ? comment ? 
 
D’incroyables choses se sont passées en une année. La chronique de 1944 comportera une masse 
prodigieuse de faits, une débauche d’histoire. Les douze mois qui finissent s’appelleront, sans 
doute, l’année décisive ; et l’événement capital sera la descente en Normandie des hommes de 
l’immense Armada ; ce retour des « Normands », pour libérer l’Europe. 
 
Depuis un an comme tout a changé ! Dans la marche du temps, une année c’est bien peu. Mais 
voici que parmi des dizaines d’années relativement obscures, il en est qui portent la marque 
particulière du destin. Toutes les années de cette guerre sont de celles-là ; 1944 après 1940 l’est 
davantage. L’année qui s’achève a littéralement escompté la victoire. Tant et si bien qu’on a pu 
croire qu’en cette fin de Décembre la lutte aurait pris fin. 
 
Nous entrerons dans la nouvelle année au son du canon. Nous la commencerons devant le 
spectacle d’une résistance désespérée. 
 
Jusqu’à la cessation de la lutte, cette résistance élèvera sans cesse, dans l’autre camp cette fois, le 
niveau du désarroi et de l’angoisse… « De quoi demain sera-t-il fait ?» 
 
Si la satisfaction est infinie devant le dénouement inévitable et quand même proche, il faut 
aborder avec respect ces semaines et ces mois qui viennent où l’humanité videra ses démêlés 
d’hier et d’aujourd’hui dans des fleuves de sang. 
 
Mais quelles gloires, quelles grandeurs futures suffiront à compenser jamais ces ravages et ces 
hécatombes ? 
 
 


